
Le Conseil fédéral adresse à 1 Assemblée fédé-
rale un message concernant l'utilisation du fonds
Grenus , en réponse à un postulat invitant le Con-
seil fédéral à faire un rapport et des propositions
sur l'exécution de la loi sur la taxe d'exemption
du service militaire , qui statue : « L'Assemblée
fédérale fixera la part du produit que la caisse
fédérale doit verser comme dotation au fonds des
pensions militaires », et à examiner de quelle
manière le fonds Grenus pour les invalides pour-
rait être utilisé pour des pensions militaires. »

La première partie de ce postulat a .reçu son
exécution dans ce sens , que depuis 1881, il est
inscrit chaque année au bud get une somme de
100 ,000 fr. en faveur du fonds des invalides.

Quant à la seconde partie du postulat , — la
question de savoir si une utilisation du fonds
Grenus des invalides en vue des pensions mili-
taires est admissible à l'heure qu 'il est — le Con-
seil fédéra l a dû avant tout consulter la volonté
du testateur. Le paragraphe du testament qui a
trait à ce sujet , d i t :

«Je veux et entends que tous les capitaux que
» la dite Confédération retirera de mon hoirie
» forment sous la dénomination de Caisse Grenus
» des invalides un fonds entièrement distinct des
» autres caisses fédérales et duquel les intérêts
» s'accumuleront afin que le revenu du tout soit
» plus tard employé , cas avenant , comme supplé-
» ment de secours pour les militaires nécessiteux
» blessés au service de la Confédération suisse et
» pour les veuves , les enfants et les pères et mè-
» res des tués ; je dis supplément parce que les
» secours de la dite Caisse Grenus ne devront ja-
» mais être accordés avant que la dite Confédéra-
» tion ait déjà fait pour cet objet , aux dépens des
» cantons ou étals qui la composent , des sacrifices
» pécuniaires conformes à l'échelle par elle adop-
» tée à ce sujet après la guerre du Sonderbund. »

M. l'avocat Niggeler , consulté sur l'interpréta-
tion de ces dispositions à cause de mort , conclut
comme suit : « Le fonds Grenus des invalides ne
doit pas être utilise , pour le moment , pour couvrir
une partie du montant des pensions militaires
courantes. »

Le Conseil fédéral estime, en conséquence ,
qu 'il convient de maintenir les points suivants :

« l° L'exécution littérale de la disposilion tes-
tamentaire en question n'est pas ou n'est plus
plus possible d'après notre législation actuelle ; il
faudra donc , en son temps , déterminer pour le
cas d'emploi prévu par le testateur , un mode qui
puisse s'adapter au régime des pensions qui sera
alors en vigueur.

» 2° L'accumulation du fonds par la capitalisa-
tion des intérêts , ordonnée par le testateur , ne
peut raisonnablement pas être continuée à l'in-
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fini , s'il n 'arrive pas un cas de guerre qui auto-
rise l'emploi des revenus. La capitalisation de ces
derniers pourrait donc cesser, en tout ou en par-
tie , du moment que le capital acquis aurait atteint
un chiffre suffisant aux besoins à prévoir.

» 3° Il y aura lieu de prendre , en son temps ,
sur l'emploi des revenus qui ne seront plus né-
cessaires à l'augmentation du capital et par con-
séquent à l'accomplissement de la disposition tes-
tamentaire , des déterminations qui se rapprochent
le plus possible de la volonté du testateur , et ce
sera alors le moment d'examiner si un excédant
d'intérêts peut être app liqué comme subvention
pour les pensions courantes.

> 4° Quant à l'époque où un tel emploi subsi-
diaire du produit du fonds Grenus pourrait avoir
lieu , elle dépendra de l'accroissement du fonds et
des circonstances que l'avenir seul peut détermi-
ner, l'état présent de ce fonds ne permet pas en-
core d'assurer une large exécution de la volonté
du testateur , et il faut actuellement , et pour long-
temps encore , considérer les intérêts comme né-
cessaires à l'accroissement du capital suivant
l'intention du donateur , et les appli quer exclusi-
vement à ce but. »

En conséquence , le Conseil fédéral estime qu 'il
n 'y a pas lieu de prendre , pour le moment , un
arrêté sur l'utilisation du fonds Grenus des inva-
lides lequel s'élevait , à la fin 1878, à 3,170,800
francs. (Gazette de Lausanne.)

Banque iéderale. — D après la Zuricher-
Post , M. Larg in , directeur de la Banque fédérale ,
à Berne , a refusé de donner sa démission , à la
suite des modifications proposées dans la direc-
tion générale ; le conseil d'administration l'a ré-
voqué et remplacé par M. Liebreich , directeur du
comptoir de Bâle, lequel serait directeur général
par intérim.

M. Fehr , de Berlhoud , a été nommé président
du Conseil d' administration. Les actionnaires
sont convoqués pour le 22 décembre.

Exposition nationale. — Le comité central
fermera ses bureaux le 15 du mois prochain pour
ses relations avec les exposants .

En conséquence il invite tous les exposants qui
auraient encore des rensei gnements quelconques
à lui demander , à le faire jusqu 'au 15 novembre ,
après cette date aucune réclamation ne pourra
plus être prise en considération.

L'affaire de la Nationalbahn. — M. Geilin-
ger, président de la ville de Winterthour , a con-
féré avec le président de la Confédération pour
obtenir un allégement et de meilleurs conditions
pour Winterthour au sujet du paiement de la
dette de la Nationalbahn.

Il résulte de l'entretien que c'est affaire aux
cantons intéressés à s'entendre là-dessus.

Presse officieuse. — La Grenz-Post de Bâle
va devenir l'un des organes les plus importants
de la Suisse allemande. Elle sera dirigée par M.
Obérer , de Bàle-Campagne , un homme qui a re-
vêtu les fondions de directeur de banque et de
président de tribunal et qui de plus est militaire.
M. Gei gy fournit les fonds , MM. les conseillers
fédéraux Welti et Hammer apportent au journal
le poids de leur influence. La rédaction compte
encore dans son personnel M. le professeur Hiîsy
el M. Brustlein.

La Grenz-Post viendra donc augmenter le
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nombre de ces journaux qui possèdent comme
collaborateurs des personnages officiels , à même
de commettre quelques petites indiscrétions pour
le plus grand profit de la presse « officieuse».

Vie universitaire. — On écrit de Berne :
« Les mœurs universitaires allemandes adop-

tées dans nos établissements de la Suisse alle-
mande sont assez bizarres , elles manquent de
base, aussi faut-il toute la bonne volonté possi-
ble pour les accepter. La Concordia (casquettes
bleues), étudiants-notaires , ont rossé, il y a
quelque temps , un professeur de l'école vétéri-
naire qui rentrait le soir chez lui , mal gré qu 'il
eût décliné ses noms et qualités. Le Sénat acadé-
mique a sommé le comité de la Concordia de
prendre des mesures, celui-ci s'est borné à dé-
fendre pendant quinze jours le port des couleurs;
cela n'a pas paru suffisant et le sénat académique
propose d'exclure la Concordia.

» Et dire qu 'on discute sérieusement ces niai-
series ? M. le professeur a été battu , qu 'il porte
plainte , et on verra si le droit commun doit s'ef-
facer devant ces mœurs universitaires qui ten-
dent , après qu 'on a aboli la juridiction ecclésias-
tique , à en créer une spéciale pour les étudiants.
Cela rappelle l'affaire Moschel à Wurzbourg . »

France. — Le bruit court , dans les couloirs
de la Chambre , avec une certaine persistance,
que M. Fallières pourrait être appelé à remplacer
M. Jules Ferry à l'instruction publique , au cas
où la retraite définitive de M. Challemel-Lacour
obligerait le président du conseil à prendre le
portefeuille des affaires étrangères.

— Dimanche soir , un train de voyageurs se
dirigeant vers Crépy-en-Valois a tamponné au
pont de Soissons , un train de marchandises par-
tant pour Paris. Par suite de l'encombrement de
la voie , le train de Soissons est resté en détresse
de 10 h. 55 à 1 h. du malin. Il y a eu cinq bles-
sés, mais aucun d'eux ne paraît avoir été atteint
grièvement.

— On se rappelle le drame arrivé à bord de la
Marie-Gabrielle, dont le capitaine a été tué par
les matelots révoltés. Le nouvel équi page, recruté
à Bordeaux , vient également de se mettre en ré-
volte et l'on a dû embarquer les hommes sur le
transport de l'Etat la Santé, pour les ramener en
France.

Allemagne. — Le conseil municipal de
Metz a procédé hier lundi à l'élection d'un député
à la délégation provinciale pour Metz-ville.

Vingt-cinq conseillers municipau x ont pris part
au scrutin.

M. Neumann a été élu par 13 voix. M , Neu-
mann accepte le mandat.

M. Samain a obtenu hui t voix.
M. Heisler , immigré allemand , a eu quatre

voix.
Angleterre. — Le 400 e anniversaire de

Martin Luther a été célébré samedi à Londres par
une .grande réunion de protestants dans Exeter-
Hall , sous la présidence de lord Shaftesbury.

Plusieurs orateurs ont pris la parole pour faire
ressortir les grands principes proclamés par l'é-
minenl réformateur.

L'assemblée a voté et adressé , séance tenante ,
le télégramme suivant à l'empereur d'Allemagne :

« Les protestants d'Ang leterre s'unissent cor-
dialement en ce jour à l'Allemagne pour commé-
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Chaux-de-Fonds.
Club des vieux garçons. — Réunion ,

mardi 13, à 8 i/ i h. du soir , au local .
Club du mardi. — Réunion au quillier du

Cercle, mardi 13, dès 8 1j t h. du soir.
Club des Dérame-Tot. — Réunion au

local , mercredi 14, à 9 h. du soir.
Hôtel de la Gare. — Concert donné par la

Troupe Parisienne, mercredi 14, dès 8 h. du
soir.



morer le 400e anniversaire de la naissance de
Luther et prient le Dieu tout-puissant d'accorder
ses bénédictions aux deux pays pour les aider à
maintenir les grands principes de la Réforme ,
qui ont trouvé un si puissant défenseur en Votre
Majesté. »

Espagne. — Hier lundi a eu lieu à Madrid ,
au milieu d'une foule considérable et en présence
de députations de la démocratie de la capitale et
des provinces , la démonstration républicaine en
l'honneur de Figueras , premier président de la
république espagnole en 1873, après l'abdication
d'Amédée.

Environ 3,500 personnes de tout rang y assis-
taient. Quelques discours ont été prononcés sur la
tombe, qui avait été ornée de fort belles couron-
nes.

La garde civile à pied et à cheval , ainsi que la
police étaient rang ées sur le parcours du cortè ge,
dont le passage au centre de la ville avait été in-
terdit par le gouverneur. Il eût coïncidé avec
l'heure des courses de taureaux et le moment où
la famille royale devait passer par les rues en-
combrées le dimanche.

— Le prince Frédéric-Guillaume arrivera à
Madrid par un train royal. Le roi l'accompagnera
durant son voyage dans l'Andalousie.

La lberia , organe de M. Sagasta , accentue son
opposition au cabinet. Ce journal déclare que la
municipalité de Madrid a. l'intention d'offrir au
prince impérial d'Allemagne le spectacle de cour-
ses de taureaux telles qu'elles avaient lieu autre-
fois et telles qu'elles furent données lors du ma-
riage du roi Alphonse.

— Les temples prolestants de Madrid ont célé-
bré l'anniversaire de la naissance de Luther au
milieu d'une grande affluence.

— Un tremblement de terre a été ressenti à
Baza , province de Grenade. Quel ques maisons se
sont effondrées , mais il n'y a eu heureusement
aucune victime.

Turquie. — Une caravane composée d'une
cinquantaine d'Arméniens et de quelques musul-
mans , se rendant à Van , a été attaquée dans les
montagnes , à trois heures d'Erzeroum , par une
bande de Kurdes.

Ceux-ci , après avoir séparé les musulmans et
les Arméniens , ont maltraité les premiers et ont
comp lètement dépouillé les seconds , qui ont été
abandonnés presque nus sur la neige ; ces mal-
heureux sont revenus à Erzeroum à moitié morts.

A la suite de cet acte de brigand age, les repré-
sentants des puissances ont fait des démarches
auprès de la Porte pour obtenir une enquête ri-
goureuse et la punition des coupables.

Lord Dufferin , ambassadeur d'Angleterre à
Conslantinople , a adressé , dit-on , à la Porte une
note très énergique à ce sujet.
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Par Marie de Besneray.

— Tu as donc trouvé l' ange de tes rêves demanda M.
Damaze très intrigué ?

— Oui , j' aime une jeune fille adorable et...
— Elles sont toutes adorables avant le mariage, mais

après !
— Celle-là fera exception.
— Bien entendu.. .  et tu la nommes ?
— Mademoiselle Moroy.
— Bon! Ta mère devinait juste , car il y a quelques

j ours, en prévision du cas, elle me gratifiait d'une scène
a ce sujet. Prends-y garde ! Tu auras du mal à la dé-
cider.

— Parce que ?
— Pas de particule , pauvret , c'est un vice rêdbibi-

toire.
Avec sa chaleur communicative , Savinien raconta

alors la manière dont il avait été admis chez Mme Mo-
roy, parla de leurs relations amicales , des observations
relevées par lui sur leur genre de vie , de son alfection
grandissante. Il vanta la supériorité de Julienne ,, les
attraits de Nadine , et finit par déclarer bravement qu'il
épouserait Mlle Moroy ou resterai t célibataire. Oui , cé-
libataire comme son oncle de Savergny.

— Ne te compare pas à lui , dit M. Damaze , surtout ne
l'imite pas. Laisse-le pâlir sur ses cartes , achever de se
ruiner avec ses chevaux . Toi , tu as un rôle d'homme à
remplir. Soit marie-toi , épouse Nadine Moroy puisque
tu l'aimes , répudie toutes les folies , viens m'aider à la
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Egypte. — Il y a eu dimanche un seul décès
cholérique à Alexandrie.

BERNE. — M. le Dr Gobât , conseiller d'Etat ,
a rédi gé une petite brochure sortie de sa plume
et intitulée : La question des biens de bourgeoisie
devant la Constituante bernoise. L'auteur de la
brochure estime que cette question doit être en-
fin résolue et il propose que la nouvelle charte
consacre le principe de la commune mixte et ce-
lui de la suppression des répartitions de revenus
de biens de bourgeoisies. M. le Dr Gobât termine
son opuscule en faisant observer que la question
des bourgeoisies n 'est toutefois soluble qu 'à la
condition que tous les groupes politiques consen-
tent à des concessions , se montrent favorables à
des propositions conciliantes. Si , du côté radical ,
on s'obstine à demander purement et simplement
la suppression des biens bourgeoisiaux et, du côté
conservateur , si on persiste dans des idées étroi-
tes, égoïstes, qui ne sauraient plus avoir cours à
la fin du XIXe siècle , il n'y a évidemment pas
possibilité d' arriver à un but pratique. Relative-
ment à l'administration des biens de bourgeoisie
et à la suppression des répartitions , M. Gobât
propose d'inscrire les dispositions suivantes dans
la Constitution : La commune des habitants a
l'administration de la totalité de la fortune bour-
geoisiale ; elle serait dès lors chargée des dettes
que pourrait avoir la bourgeoisie et de payer aux
ayants-droit à des répartitions l'indemnité qui
leur sera allouée. Cette indemnité s'élèverait à
huit fois la valeur de la répartition annuelle et
serait payée avec des obli gations à 5 p. cent amor-
tissables jusqu 'en 1900.

— Dimanche on a, dans la ville fédérale , célé-
bré le 400e anniversaire de Luther. Il y a eu des
conférences un peu partout et les églises se sont
mises en frais de musique. Samedi soir , une mu-
sique fanfare est allé se loger au sommet de la
tour de la cathédrale el a joué là-haut des psau-
mes et des canti ques. Dimanche matin , à huit
heures , répétition de ce concert. L'effet était su-
perbe. Depuis la place on entendait très distinc-
tement chaque note.

— On annonce de Thoune le décès de M. C-
A. Kiing, qui s'est fait connaître comme écrivain
sous le pseudonyme de Gotlhold Roman. Il a
écrit de nombreuses nouvelles , dont quelques-
unes ont été traduites en français. Il est mort à
l'âge de 27 ans seulement. Ses talents lui pro-
mettaient un bel avenir.

— Frontière française. — Mardi dernier, vers
4 heures , un ouvrier tourneur , de Tusine de MM.
Japy frères, à Beaucourl , nommé Eymann , âgé
de 40 ans, père de famille , élait en train de tra-
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fabrique , viens l'intéresser à la tache quotidienne , à la
prospérité des ouvriers , et donne-moi , par surcroît , une
demi-douzaine de petits-enfants !

Très ému Savinien secoua la main de son père.
— Je vous dois toute la vérité , réprit-il , elle est

pauvre relativement a nous.
— C'est le moindre de mes soucis. Je m'étais toujours

promis de te laisser choisir ta femme ; riche, elle aurait
été la bienvenue , sans dot , elle sera deux fois ma fille
bien-aimée.

Ce consentement donné en principe , M. Damaze pré-
senta quelques observations , se réservant de prendre les
précautions nécessaires , les informations voulues sur la
famille , ses antécédents , ses moyens d'existence Savi-
nien , confiant , approuvait sans restriction. Il ne crai-
gnait rien de ce côté, sachant ses amies irréprochables.

On convint ensuite de la tactique à suivre pour tour-
ner la mauvaise volonté de Mme Damaze. De ses rela-
tions tendues avec le comte , de la scène du prieuré ,
Savinien ne souilla mot .

La cloche de l'hôtel interrompit cet entretien. Le père
et le fils descendirent , mutuellement satisfaits.

Mme Damaze , installée à sa place , les reçut fort mal.
Elle boudait son mari depuis son entretien avec Guy, et
en voulai t davantage encore à son fils ' de l'avoir pré-
sentée à des personnes d' une réputation équivoque.
Comme elle gardait le silence sur les motifs de sa ran-
cune , ces messieurs, la supposant reprise d' un accès
d'humeur noire , incident passé à l'état d'habitude , se
dispensèrent de l'interroger.

— Dites donc , cher père , si j' allais faire un tour sur
la plage, insinua tout bas Savinien dès que le dîner fut
terminé.

— Va , va mon cher , répliqua Damaze sur le même
ton confidentiel , très heureux au fond de voir à son fils
un amour vrai , jeune purifiant , alors que , plus d'une
fois, il avai t songé avec angoisse à l'influence perni-
cieuse, que son beau-frère exerçait peut-être sur lui.

L'industriel , se tournant vers Mme Damaze , lui de-
manda avec courtoisie , si elle ne pourrait lui accorder
une heure d'entretien.

vailler dans la salle des mécaniciens, lorsque tout
à coup il s'affaissa sur lui-même et tomba sans
pousser un cri.

Relevé aussitôt , ce malheureux ne donnait plus
signe de vie , il venait de succomber à la rupture
d'un anévrisme.

Eymann avait , pendant la guerre , reçu une
blessure très grave, une balle lui était entrée
sous l'œil droit et après avoir traversé la joue et
la mâchoire , lui avait labouré la poitrine.

Le même jour et à la même heure , la femme
du nommé Thevenot Alexis , manœuvres aux for-
ges de Bourgignon , était allée porter à goûter à
son mari , qui travaillait à l' usine à la pose d'une
turbine. Cette femme voulut s'asseoir sur une
planche qui couvre un arbre de couche de trans-
mission en mouvement ; la planche vacilla et la
malheureuse se trouva engagée par l'arbre qui
l'entraîna dans son mouvement de rotation et lui
coupa les deux jambes au-dessus du genou.

Cette pauvre femme, âgée de 24 ans , est morte
à 11 heures du soir.

ZURICH. — Dans l'assemblée qui a eu lieu di-
manche à la Tonhalle de Zurich , pour célébrer la
fête de Luther , M. le pasteur Zwing li-Wirth , de
Bâle , a parlé sur le texte de St-Jean : < La vé-
rité vous rendra libre. » La salle était bondée ; la
moitié du public a dû être refusé à l'entrée.

VAUD. — La semaine dernière la gendarmerie
vaudoise avait la lâche de conduire à Payerne ,
pour être admis à la disposition du tribunal de ce
districl , un malfaiteur dangereux , le nommé Ta-
quet , auteur de plusieurs vols dans le Gros-de-
Vaud et sur le territoire fribourgeois. Aussi a-
t-il été conduit avec les honneurs dûs à son rang :
les menottes et deux gendarmes d'escorte. Après
son jugement à Payerne , il sera conduit à Esta-
vayer avec le même cérémonial.

t è Neuchâlel. — Vendredi après midi , vers 4
heures , dit la Suisse libérale , un bateau de Por-
talban , monté par quatre hommes el chargé de
foin , a été surpris par le vent vers le milieu du
lac et rasé (couvert par les vagues).

Le bateau de sauvetage de Neuehâtel , monté
par MM. Fritz Gras et Fritz Borel , pêcheurs ;
Panier , épicier ; Monnier , avocat ; Louis Weidel ,
Pantillon , Fassnacht et Barbezat , de l'équipage
des bateaux à vapeur , s'est porté au secours de
1'embarcalion en détresse. Les quatre malheu-
reux , qui avaient séjourné une heure dans l'eau
qui remp lissait leur barque , ont été ramenés à
Neuehâtel et placés, par les soins de la direction
de police municipale , à l'hôp ital de la ville.

Le Hallwy l est parti tôt après pour chercher la
barque et l'a remorquée jusqu 'au port.

Chronique neuchâteloise.

— Quand vous voudrez!
— Eh bien , ma chère Yvonne , je fume un cigare sur

la terresse , et je me rends près de vous.
Une demi-heure après , lorsque M. Damaze entra

chez sa femme , il la trouva en toilette d' appartement ,
étendue sur une causeuse davant un feu clair , car les
dernières soirées d'août devenaient très fraîches.

En la voyant nonchalante et maussade, les lèvres
pincées par un rictus amer , ses formes grêles envelop-
pées d'une robe de chambre gris , garnie de valenciennes ,
il se demanda si vraiment c'était là cette femme adora-
blement blonde qu'il avait tant aimée il y a vingt ans.

L'opulente chevelure n'avait pas résisté à une pre-
mière maternité , pas plus que la tendresse exaltée de
la lune de miel ne survivait aux frottements quoti-
diens.

Il l'avait aimée cependant , cette Yvonne rencontrée
au temps de sa pauvreté laborieuse , lorsque seul , sans
protection , sans amis , il organisait une toute petite fa-
brique, que chaque échéance trop lourde menaçait d'em-
porter à la dérive. Elle, Yvonne , dans son château , prin-
cier planté au-dessus de l'usine , lui faisait l'effet d' une
divinité bienfaisante dont l'œil bleu, voilé de tristesse
suivait ses efforts , approuvait ses succès. Et quelle
ivresse l'avait gagné , le jeune patron , en comprenant
que cette fille noble l'aimait ! L' amour d'Yvonne le dou-
ait d' une force sans pareille , lui mettait aux mains un
levier puissant, qui d'en bas, de la foule des humbles ,
lui permettait de rebondir jusqu 'aux sommets ! Hélas !
qu'était-il survenu? D' où provenait ces ferments de
discorde , ces antipathies sourdes qui , dès le début , dé-
sunissaient leurs cœurs , mettaient en révolte leurs es-
prits imbus de doctrines trop différentes.

L'amour , avec son feu divin , rappoche en effet , pour
une heure des caractères opposés des âmes qui n'ont ni
la même foi , ni les mêmes rêvés ; mais la nature de
chacun reprend , tôt ou tard , ses droits ; cette nature ,
avec sa force inconsciente , sa brutalité même , se sépare
violemment de tout ce qui lui cause une gêne, une en-
trve , une répulsion.

(A suivre)



— Madame de Pourtalès-Salad tn a fait parve-
nir au Conseil municipal de Neuchâlel la somme
de deux mille francs , en souvenir de M. Alexan-
dre de Pourtalès , pour le fonds municipal Ra-
morno-Kastus, destiné à la construction de bains
chauds pour la classe pauvre.

t% Boudry. —' La fabrique de chapeaux de
paille de M. H. -A. Thiébaud , à Boudry, est
maintenant éclairée à la lumière électrique.

L'électricité est produite au moyen du moteur
hydraulique qui fait mouvoir les machines ordi-
naire s de la fabrique ; la lumière , plutôt jaune
que bleue, est d'une fixité et d' une pureté incom-
parables , et éclaire tous les ateliers , bureaux ,
magasins, et même les abords de la fabrique.

Le générateur électri que exige une force de
¦quatre chevaux et peut alimenter 36 lampes Edi-
son de 16 bougies.

Cette magnifique installation constitue pour
notre pays un événement industriel que nous
sommes heureux d'enregistrer.

/* Val-de-Travers . — Fleurier est douloureu-
sement impressionné par le décès de M. le Dr
Charles Morel , qui souffrait depuis longtemps
d'une cruelle maladie.

Médecin distingué , modeste et consciencieux ,
il a, pendant plus de cinquante années , soigné
avec sollicitude les malades de son village d'a-
doption et ceux des localités voisines. Dévoué au
bien public sous toutes ses formes, il s'est acquis
des droits nombreux à la reconnaissance et à l 'af-
fection de ses concitoyens. Aussi , les regrets
sont-ils unanimes , et le nom aimé du docteur
Morel demeurera longtemps en bon et loyal sou-
venir dans toute la contrée.

(Suisse libérale.)

„% Peu de dignité. — Au sujet de l'incident
relaté sous ce titre , nous recevons des Ponts-
Martel , les lignes suivantes , en réponse à la let-
tre du Comité de la Fanfare Montagnarde :

« Ponts-Martel , 11 novembre 1883.
Monsieur le Rédacteur de l'Impartial ,

Chaux-de-Fonds.
Monsieur ,

Mon but , en vous adressant ces li gnes , n'est
pas d'engager une polémique qu 'avec raison vous
qualifieriez d'intempestive. Cependant , je tiens à
vous dire que toutes les sociétés , quelles qu 'elles
soient , sans distinction de parti , reçoivent dans
nos murs le même accueil cordial. Seulement ,
en retour , nous nous croyons en droit d'attendre
de ces dernières qu 'elles ne prêtent pas au scan-
dale en organisant des représentations du goût le
plus équivoque , destinées selon toute probabi -
lité à froisser les convictions de tels citoyens
n 'ayant pas l'insigne c honneur » d'appartenir à
tel parti politique.

Sans être « par trop pudique » je trouve qu'il
n'est jamais bienséant de laisser supposer , même
un instant , que l'on ignore les simples notions de
la politesse la plus rudimentaire.

Agréez , Monsieur le Rédacteur , l'assurance de
ma parfaite estime.

X. »
f „  Long évité. — Aujourd'hui on transportail à

sa dernière demeure la dépouille morte lle d' un
vieillard nonagénaire , M. Jacob Weissmûller ,
mort à l'âge avancé de 92 ans ; il était époux ,
père, grand-père, aïeul et bisaïeul. Le fai t est
assez rare pour qu 'il soit mentionné.

Chronique locale.

(B UREAU CENTRAL MéTéOROLOGIQUE DE FRANCE )
au 12 Novembre.

La dépression qui se trouvait hier près de l'Irlande
s'est propagée vers le centre de la France, où le baro-
mètre a baissé de 12 mm. a Clermont et de 14 mm. à
Lyon : elle menace la Méditerranée. Sur nos autres côtes ,
la situation est très incertaine.

La température baisse , excepté dans les régions en-
vahies par les minima ; la ligne des gelées se montre
sur le golfe de Bothnie. L'isotherme de 10» se dirige de
Valentia vers Naples. Les extrêmes étaient ce matin de
— 2» à Hernosand et de 17° à Brindisi.

En France, le temps est toujours à la pluie et la tem-
pérature va rester au-dessous de la normale.

Le bureau météorologique du New-York Herald com-
munique l'avis suivant :

« Une perturbation atmosphérique traverse l'Atlanti-
que au nord du 43" degré de latitude. Elle augmentera
d'énergie et deviendra probablement dangereuse. Elle

BULLETIN METEOROLOGIQUE

du Canton de Neuehâtel.
Samedi 10 novembre .

Faillites et liquidations sommaires.
Tous les créanciers de la masse en faillite du sieur

EXTRAIT DE LA FEUILLE OFFICIELLE

Lausanne , 12 novembre . — Le Grand Conseil
s'est réuni aujourd'hui.

M. de Guimps a proposé que la commission char-
gée d'examiner le rapport du Conseil d'Etat et le
projet d'emprunt de 2,300,000 francs soit nom-
mée par l'assemblée et non par le bureau.

Cette proposition a été adoptée à une forte ma-
jorité et l'élection aura lieu demain.

Le G rand Conseil a adopté ensuite , par 65 voix
contre 40 , la loi rendant obligatoire les cours
complémentaires d'instruction primaire pour les
jeunes gens de 16 à 19 ans ; ces cours dureront
quatre heures par semaine en hiver , et seront
placés sous la discipline militaire.

Le Grand Conseil choisira demain le succes-
seur , au Conseil d'Etat , de M. de Crousaz , dé-
cédé. La gauche propose M. Jordan , dont l'élec-
tion est certaine; la droite s'absliendra.

Genève , 12 novembre . — Voici le résullat de
l'élection du Conseil d'Etat qui a eu lieu hier :

Electeurs inscrits, 18,500 ; Estampilles déli-
vrées, 13,027 ; Estampilles retrouvées, 12,981;
Bulletins valables , 12,953.

Sont élus : MM. Dufour , J.-E., par 12,473 voix;
Viollier-Rey, 12,188 ; Patru , Etienne , 12 ,141 ;
Carterel , A., 8,529; Vautier , Moïse , 7,646 , Ga-
vard , Alexandre , 6,777; Dunant , Albert , 6,564.

Viennent ensuite : MM. Héridier , M., 6,212
voix. Boissonnas , Ch., 6,092 ; Micheli , 5,076;
Raichlen , L., 4 ,419.

M. Héridier , radical , est resté eu minorité et
a été remp lacé par M. Dunant , démocrate.

Dans une courte séance qu 'il a tenue aujour-
d'hui après-midi , le Conseil d'Etat a arrêté de
publier le résultat de cette élection. Cette publi-
cation annonce que le président du Conseil géné-
ral , M. Rutishauser , a constaté que le nombre
des votants ayant dépassé 13,000 , et celui des
suffrages obienus par MM. Dufour , Viollier-Rey,
Patru , Carteret , Vautier , Gavard et Dunant s'é-
tant élevé au-dessus de la majorité du tiers , soit
4318 suffrages, exigée par la Constitution , ils
ont été proclamés conseillers d'Etat.

— Les travaux de réparation de la li gne Mâ-
con-Genève , au-dessous du fort de l'Ecluse , sont
poussés activement. Ils seront terminés avant
l'hiver.

Les réparations nécessitées par cet éboulement
n'auront pas coûté à la Compagnie P.-L. -M.
moins de 700.000 fr.

Tanger, i2 novembre. — Le chargé- d'affaires
de France a reçu un coup de pierre d'un Maro-
cain. 11 a demandé aussitôt la punition du cou-
pable et une indemnité de 25,000 francs pour
être distribuée aux pauvres.

Paris, 12 novembre. — Les journaux de Paris
observent généralement une très grande réserve
sur le voyage du prince impérial d'Allemagne en
Espagne. Tous , excepté les feuilles intransigean-
tes, reconnaissent que cette visite était un devoir
de courtoisie.

— La Chambre a adopté le projet retirant aux
fabriques d'églises le monopole de fournir le ma-
tériel des inhumations et le transf érant aux com-
munes.

Pans , '12 novembre. — M. Millaud , sénateur
de Lyon , a fait visite à M. Grévy ce matin pour
lui demander au nom de l'industrie lyonnaise la
conclusion d' un traité de commerce avec l'Autri-
che et la reprise des négociations avec l'Ang le-
terre.

— Il est inexact que l'amiral Courbet ait demandé
de nouveaux renforts. Son dernier télégramme
annonce qu'il attend l'arrivée des renforts préle-
vés sur les troupes d'Afrique pour continuer les
opéralions.

— Le contre-amira l Landolfe est mort le 18 oc-
tobre à Papeiti.

— M. Ferdinand Barrot , ancien ministre , est
mort.

Dernier Courrier.

Reber , Jean-Gottlieb , naguère restaurateur aux Saars ,
rière Neuehâtel , sont convoqués pour le vendredi 16
novembre , à 2 heures du soir, à l'hôtel-de-ville du dit
lieu.

Bénéfices d'inventaire.
Bénéfice d'inventaire du sieur Jaccard , Ulysse, horlo-

ger, décédé au Locle. Inscriptions au passif de cette masse
au greffe de paix du Locle jus qu'au mercredi 12 décem-
bre. Tous les créanciers sont convoqués pour le vendredi
14 décembre, dès les 9 heures du matin , à l'hôtel-de-ville
de ce lieu.

Publications matrimoniales .
Le sieur Vermot-des-Roches , Sylvain, monteur de

boîtes, et demoiselle Cécile Krebs , horlogère, tous deux
domiciliés à la Chaux-de-Fonds, ont conclu entre eux
un contrat de mariage qui déroge au régime de la com-
munauté légale de biens.

Dame Louise-Charlotte Held née Pilloux , domiciliée à
la Chaux-de-Fonds, rend publique la demande en di-
vorce qu'elle a formée devant le tribunal civil de la
Chaux-de-Fonds contre son mari le sieur Held , Pierre,
monteur de boîtes au dit lieu.

Le sieur Frey, Wilhelm-Dominique , relieur, et demoi-
selle Sévérine-Gabrielle-Adélaïde Goumoèns , modiste,
ous deux domiciliés à Neuehâtel , ont conclu entre eux
|un contrat de mariage qui déroge au régime de la com-
munauté légale.

à l'Imprimerie et Librairie COURVOISIER
1, Rue du Marché, 1.

Manuel des monnaies d'or et d'argent Ae. tous les pays,
nouvelle édition. Prix : 3 fr.

Le nouveau Barème , ou comptes faits en francs et cen-
times , depui s 1 cent, jusqu'à 5,000,000 francs , et com-
plété par le calcul des intérêts à 5 et 6 °/„ par jour, par
mois et par an. Prix : 75 cent.

Le Jardinier des petits jardins , indiquant la manière de
cultiver toutes les plantes potagères , la greffe et la
taille des arbres fruitiers , etc., un fort volume avec
gravures. Prix : 2 francs.

Le Jardinier des dames , ou l'art de cultiver les plantes
d'appartement , de fenêtres et de petits jardins , avec
gravures. Prix : 2 francs.

Le Jardinier pra tique, guide pour la culture de toutes
les plantes et arbres utiles ou agréables; un fort vo
lume avec gravures. Prix : 3 fr. 25.

Le langage des Fleurs, beau volume illustré d'un grand
nombre de gravures coloriées et noires. Prix : fr. 2»50.

Le même avec gravures noires. Prix : 1 fr. 50 cent.
Petite académie des jeux , contenant la règle de tous les

jeux de cartes , avec de nombreux exemples. Prix :
60 cent.

Le petit secrétaire de tout le monde, ou la correspon-
dance usuelle. Prix: 75 cent.

Le secrétaire pra tique, contenant des instructions sur
le service des postes et télégraphes et des modèles de
correspondance. Prix : 1 fr. 20.

Le secrétaire de tout le monde , correspondance usuelle,
nouvelle édition terminée par un coursdecomptabilité.
Prix: 2 fr. 25.

Le petit secrétaire galant , recueil de lettres , suivi des
conseils pour faire un bon mariage et d'un guide pour
les formalités et les cérémonies. Prix: 60 cent.

Le secrétaire galant , contenant des modèles de décla-
rations et des conseils pour faire un bon mariage, par
L. Joliet. Prix : 1 fr. 20.

E N  V E N T E

arrivera sur la Grande-Bretagne et sur les côtes de Nor-
vège entre le 13 et le 15. Du sud-ouest au nord-ouest,
vents. Temps très orageux sur l'Atlantique durant la
semaine.

COURS DES CHANGES , le 13 Novembre 1883.

TAUX Courte échéance. 2 à 3 moii
de '

l'escomp. demande offre demande offre

France 3 99.80 100 99.85 —
Belgique 4 99.70 99.75
Allemagne 4 123.50 — 123.60
Hollande 3V« 208. — 208.—
Vienne 4 208. — 208. — —Italie, 5 99.90 100
Londres 3V« 25.15 25.17
Espagne 5 4.85 — 4.85
Barcelone 5 4.86 — 4.86
Portugal 5 5.45 5.46
Russie 5 2.40 2.40
Scandinavie 5 1.37 — 1.37 —

BBqueAlleman d pr 100 123.40 123.80
20 Mark or 24.70 —
BBque Anglais.. 25.08
Autrichiens pr 100 208. —
Roubles 2.40
Doll. et coup... pr 100 5.10 —

Escompte pour le pays 4 à 5 %•
Tous nos pnx s'entendent pour du papier bancable.

Banque Fédérale, Comptoir de Chaux-de-Fond*

Pour la conservation de la santé , tous les médecins
conseillent de dégager l'estomac et les intestins , à l'aide
de purgatifs légers, pris de temps en temps. Celui qui
convient le mieux à cet usage est certainement le Thé
chambard, dont le goût agréable convient aux person-
nes de tout âge et de tout sexe. Il peut se prendre à toute
heure du jour , sans dérangement ni fatigue. 2957

Hygiène du corps.



w-r AVIS-w
Ceux de nos abonnés qui ont

changé de domicile à St-Mar-
tin , sont priés de nous adresser
au plus vite l'indication de leur
demeure actuelle , pour éviter
des erreurs dans nos livres et
des irrégularités dans la distri-
bution du journal.

L'Expédition de l'Impartial.

AMEUBLEMENT
A l'occasion de la St-Martin

Grand assortiment de meubles bon courant garantis , en tous genres
$/kj \\f à des prix très bas. "̂ PH

Spécialité de lits complets, depuis 95 francs.
Beau crin , à fr. i»io la livre.

Lits en fer , cage avec sommiers , extra solides, depuis 32 francs.
10 modèles de secrétaires en magasin , depuis fr. 145.

¦¦ Seul dépôt aux montagnes des véritables chaises Thonet de Vienne -¦
Glaces de Paris. Prix avanta geux.

- TAPIS FICELLE, LAINE , FEUTRE ET MOQUETTE -
Descente» de Ht moquette, depuis fr. 5.

Ef &¥~ Prière de venir s'assurer du choix *ws.
ED. HOFMANN

9, RUE LEOPOLD R O B E RT , 9
Gardant moi-même toutes mes réserves contre mes ateliers de fabrication , je rap-

pelle à l'honorable public que toute pièce d'ébénisterie qui se dérange est immédiate-
ment réparée ou échangée , ce qui constitue pour mes clients la meilleure fies
garanties. ~~ 2787-6

I HOTEL DEJA GARE
Mercred i U et Jeudi 45 courant

dès 8 heures du soir

GRAND CONCERT
DONNÉ PAR LA

Troupe Parisienne
— composée de 3 dames et 2 messieurs —

artistes de talent. . 2961-2

mr ENTRÉE LIBRE -»©

j !» J [ Gu^r ison infaillible el garantie H

Ljd$a] miM C OR S 1
j^

s*££<£ |̂l È̂ia ĝ= F̂ AUX PIEDS «tf
f -¦ moyennant l'Ecrisontylon Zulin remède d'une efficacité incontestable. tjw»
màà Prix pour la Suisse 1 fr. 25 c. le Flacon. : $te
ËjK^ Chez tous les principaux Pharmaciens 

ds la 
Chaudx de-Fonds 

et de la 
Suisse. eEiS

jgHJ Exiger la signature des pharma- 'V^  ̂ ' -̂ '-̂ frS-vV HM
ESH ciens préparateurs - tCe^ei<-t̂ ^t^e^^c^^i( # *̂?«fe»*>BB

M EX GROS - Pharmacie VALCAMONICA & INTROZZI - Milcn. Wgà

- Ameublement -
Eue île la Ronde 3 R. MIS YER Rue le la Ronde 3
prévient sa nombreuse clientèle , ainsi que l'honorable public en géné-
ral , que ses magasins sont au grand complet.

APERÇU DE QUELQUES ARTICLES :
Lits complets, à partir de fr. 95
Canapés, » » 50
Chaises, » . . . » 5

Secrétaires , lavabos , commodes , glaces , potagers , lits en fer , lits d'enfants , salons
complets , tables rondes et Louis XV , tables à coulisses; crins , plumes et laine.

GrtuicIcM facilités pour le paiement.  2754-3

C'est 3 — Rue de la Ronde — 3

WtT «A-ttentioxi I *w§
M. Au. MEYER , rue de la Serre <5 , au plainpied , maison Wû-

scher , boulanger , a l'honneur d'annoncer à son ancienne et honorable
clientèle de la ville et des environs qu 'il vient de solder un grand
magasin d'étoffes établi depuis quel que temps seulement. Toutes
ces marchandises sont de première fraîcheur et seront cédées à des
prix incroyables.

APERÇU DE QUELQUES ARTICLES :
3000 mètres drap pure laine , 1" qualité , seront vendus 4© •/„ au dessous de leur

valeur réelle.
«O© pièces Limoges double largeur , extra fort , fr 1»40 le mètre.
«o© pièces Kolics, haute nouveauté , pure laine , double Iarg , dep. fr. lulO le mètre.

awno mètres flanelle. Chemises pure laine , à fr. 1»50 le mètre.
L'assortiment est au grand complet et les autres art icles seront vendus aux mêmes

conditions. — Pour activer la vente et faciliter les acheteurs, on acceptera toute es-
pèce «le montres et horlogerie en échange.

La vente commencera le Lundi 8 Octobre et continuera tous les
jours , de 8 heures du matin à 5 heures du soir. 2511-14

PAROLES ET TEXTES
Eu vente : chez M. AD. WEBBB , Parc 16,

à la Chapelle Morave , Envers 37, et au ma-
gasin de papeterie de M"» Matthey , Léo-
pold Robert i!3. 293v-3

Papier à filtrer
blanc et de différents formats.

! IMPRIMERIE A. COURVOISIER
1, Rue du Marché , 1. 5644-3

Le Gonfluide
remède infaillible pour la guérison des

=Cors aux pieds ou Durillons ™=
de M. FEHRLIN , chirurg ien à Schaffhouse ,
en dépôt chez M. Ulrich wiegell , rue de
la Demoiselle 29. 2467-3

Fr. 1»25 le flacon.

Hv'fl l JtWM '1 PIERRE DIVINE , 4 fr. Guéri»
IJA, ft!w k» yU en 3 jours. Innocuité parfaite.
S». \ l L i C " l8 PEESERVATIVB. Pharm. **,r»l.Ull  ̂ l'i ru,Rambuteau. Eip. Iflio.fr».

DipSis ,iu. »TM BOUM. Tout» ïiitm, Iruee et itiuiw»
(H 6133 X) 1917-3

Photographie Gartheis
I O C L E  ET C H A U X - D E - F O N D S

15, Hôpital , 15
Cartes de visite: Fr. 7 la douzaine

pour adultes. 1357-12

Elixir de Pepto nate de Fer.
Meilleure préparation de fer , n 'attaque

pas les dents; d'une assimilation prompte
«t facile , même par les estomacs les plus
débiles; efficacité sûre et excellente.

S'emploie contre l'anémie , la chlorose,
la faiblesse du sang et des nerfs , etc.

DéPôTS : pharmacies parel . Chaux-
de-Fonds; Burmann , Locle; Dardel , Neu-
ehâtel ; Andreae , Fleurier; Chapuis , Bou-
dry. 2278-10

La Caisse de Prêts sur Gages
autorisée

transférée KU6 ClU PullS, Z o
au premier étage.

Le bureau est ouvert , de 8 heures du
matin à 8 heures du soir , et le Samedi jus-
qu'à 9 heures du soir.

Discrétion absolue. 2949-3

Assurances sur la vie.
La Compagnie sur la vie o le .vont » de-

mande un sous-agent actif pour les Mon-
tagnes , la Chaux-de-Fonds principalement.

S'adresser à M. G. r .euba, avocat , agent
princi pal. 2900-1

ITÎMtMl
Une Léopold Robert , 18cet 18b

viennent de recevoir l'assortiment complet
de leurs belles laines à tricoter de Ham-
bourg. — Spécialité de laines pour jupons
au crochet tunisien , nouvelles teintes ; an-
dàlouses et soufflées , etc.

Mm[ VERDAN se charge aussi toujours de
nettoyer et transformer les chapeaux de
feutre , aux formes du jour. — Prompte
exécution.

Reçu aussi , un beau choix de chapeaux
neufs, garnis et non garnis , modèles de
Paris. — Chapeaux de deuil et en général
toutes les fournitures de modes.

Lainages , gants, etc., etc. 2952-3

L'ART DE_SE TUER
Les derniers exemplaires de cet intéres-

sant et utile ouvrage (4m » édition) sont en
vente au prix de fr. 2, dans les librairies
HERMAXN et BIDOGNET . 2955-5

Enchères publiques
Il sera vendu , aux enchères publiques ,

devant la brasserie BORNOZ , le mercredi
«l novembre 1883, de la literie , un ca-
nap é, 1 potager , des tables et des bancs de
café , de la verrerie et d'autres objets.
2954-3 Greffe du tribunal.

ALLIANCE ÉVANGÉLIO JE
Réunion publique mensuelle , mercredi

14 courant , à 8 heures et demie du soir ,
à l'Oratoire. 2933-1

Encore jusqu 'à Jeudi 15 Novem-
bre est engagé à la

BRASSERIE HAUERT
12, RUE DE LA SERRE , 12

le pins petit sommelier au monde
bien constitué , mesurant 80 centimètres de
hauteur , pesant 11 kilos , âgé de 18 ans et
originaire de St-Gall . 2959-2

COMESTIBL ES
U s Chs SEINET s

Huîtres , Escargots préparés.
Terrines de foie gras.
Fruits secs, nouvelle récolte.
Figues Smyrne et Cosenza.
Raisins Malaga.
Raisins Dénia.
Raisins Sultan.
Pruneaux de Bordeaux.
Amandes Princesses.
Mirabelles , Brignoles.
Abricots , Pêches et Cerises. 2901-7

Bibliothèque du Collège.
SALLE DE LECTURE

Dès le 16 novembre courant , la
salle de lecture sera ouverte tous
les vendredis de 8 heures à 10
heures du soir.
2869-2 LE COMITé.

Madame LÂFRANKY
tailleuse et llngère , rue du Soleil 19,
se recommande aux dames de la Chaux-
de-Fonds pour tous les ouvrages qui con-
cernent sa profession. 2923-2

Ouvrage propre. Prix modérés.

AUX MAGASINS
J.-B. RIJffiLIPi-FEHUIAM

Chemisier
REÇU I!N GRAND CHOIX

de couvertures de lits en laine
blanche et rouge.

Au grand complet , tous le* articles
de blancs pour trousseaux. 2936-3

19, Rue Léopold Robert , 19

TïîlP 1P11T1P fillp de toute moralité cher-uiie jeune mie che une plact, de -ep_
vante ou pour aider dans un ménage.

Déposer les adresses au bureau de I'IM-
PAUTIAL . jj 96Q-3

Gf*#VPlîT" ®n detna,1de un bon ou-UI a v e u t  > vrier graveur d'ornements.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 2951-3

fî lh inP t  A 'ouer de suite , un cabinetVj auuic i ,  meuij ic ^ à un monsieur de
toute moralité , travaillant dehors. — S'a-
dresser rue du Soleil 13, 1er étage. 2953-3

A I n i l P F  Pour le H courant , une bellert. IUUCI chambre non meublée , à
deux croisées , avec alcôve , et se chauffant.

S'adresser rue du Puits 20, au troisième
otage. 2897-1

A VPïlfiTP différents outils de poils-
**¦ VOIlUl G seuse de boîtes or , savoir:
un établi à 3 places , une grande balance ,
un tour avec fraises; le tout en bon état.

S'adr. au bureau de I'I MPARTIAL . 294P-3

A VPTlrirP un *icc,'*''a,,'c et un po-il. V CllUl G taper , très peu usagés.
S'adresser chez M. A. Rielé , rue de la

Demoiselle , n" 35. 2958-3

PprHll 'e ^ novembre , à la rue des En-
1 CI UU vers, au Locle , un crayon a
monture en or. — Le rapporter , contre
bonne récompense , au bureau de I'IMPAR-
TIAL

^ 
2956-3

Pprnll ns rues village , un
* c^ "U rond or, 14 karats. — Le rap-
porter au bureau de I'I MPARTIAL , contre ré-
compense. 2950-3

PprHll sur Ja rou 'e de la Chaux-de-
r CI UU Fonds au Locle , 3 cartons ren-
fermant des ouvrages de couturière.

Prière de les remettre chez M. Vaglio ,
rue de la Serre 43, contre bonne récom-
pense. 2945-2

i


